
Non.-? voyons la proteotioîi îiocoidée ;'i nos indus-

tries, ù notro aiçriculturo, répandre l;i prospérité dans

les villes et les eivnipisgnes ; de nouvelles niiinufac-

tures surj^ir tous les jours ; d' Irnvail partout, les

ouvriers mieux payés ([u'avant
;

Nous voyons le commerce prendre un essor qu'il

n'avait jamais eu auparavant ;

Une politi(|uc fiscale qui tout on diminuant les

droits sur le thé et le café, en Taisant disparaître

l'impôt sur les billets et autres effets de commerce,

amasse des surplus qui servent à payer les dettes

laissées par les libéraux.

Un gouvernement qui dote le pays d'un plan

admirable pour assurer la construction du chemin de

fer du Pacifique de la(;on que cette grande entre-

prise se construise en ce qui regarde le gouverne-

ment, au moyen du produit seul de la vente des

terres dans le Nord-Ouest ;

Un gouvernement qui ne cherche pas à se main-

tenir, comme son prédécesseur, en soulevant des pré-

jugés de race et de religion ; mais offre à tous égale

justice;

Un gouvernement qui a rendu justice au Bas-

Canada sans léser les intérêts des autres provinces

en construisant la ligne du Pacifique au nord du lac

Supérieur
;

Un gouvernement qui nous a donné, outre la dimi-

nution des taxes, la loi la plus libérale que nous

îvyons encore vue relativement à la culture et à

la vente du tabac canadien
;

Donc d'un côté :

Incapacité, fanatisme, ruine du pays en persp«c-

tiv(>, et


